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FUMER UNE CIGARETTE, BOIRE UN VERRE... 


Ces petits plaisirs 
qui égayent l'existence 


SF.UXELUS-En Californie, les 
'estaurants avec salles fumeur: cl 
non-fumeurs, c'est dépassé. Au¬ 
jourd'hui, le itiusi cotvste à sépa- 
rer les clientJ... parfumés de ceux 
qui ne le sont pas Derr«a : n, on 
pose'a des cloisons entre les ta b* es 
fumeurs parfumés, ron- 4 umeur\ 
ncrhpèrfumés, etc. Et, pcuTquoi 
pcS, fumeurs, nonpirhlmés bu - 
veirs d'akoci r,on-\rmeun, bu¬ 
veurs datcco 1 , parfumés ? Bref, au 
train où sont les choses, nous man¬ 
gerons bientôt chacun dans des 
nos individuels; équipés d*un in¬ 
terphone pour diso/ter avec le voi¬ 
sin. 

'‘"'Exagération ? Sans doute. Mais 
elle traduit le sentiment d'une 
frange inpoiante de la popula¬ 
tion, qui estime - à juste titre -que 


a tendance ert au conformisme, à 
l'étibnssement de ro'raes valables 
pour tou*, à un nîvel'ement par te 
Plus g # ato ccrrrrun dénomina¬ 
teur. un me peut plus fumer, on ne 
eut p«us manger, om me peut plu* 
are; on deit, en doit on doit... 
k Qu'on nous faine c/*o.$r nofre 
mode de vie qu'on rous faine, 
urtout adopter tes comporte- 
rrents qui flous procurent Jv p/ai- 
J4>. », Tiennent le Pr David War- 
tiKton, Directeur de /Unité ce p*y- 
cho pharmacologie humaine, è 
^université de Readhg iGr^ide- 
3retagne). Plaisir : te net es? lâché. 
Durart quelqjes jours, ut groupe 
de chercheur européers méde¬ 
cins, psycho.ogués, sociologues, 
phjrmacoloçues...! se 'éjnîssent é 
truxetfe* pour échanger leurs /ue* 


su* te thème Ptesr et qua’/té de U 
rie. Ces gens sértecx, discutant 
d'un sujet sérieux. 

Quelle démocratie ? 

En réalité, les intervenants ne 
défemeent pas avecg'éîrenl - ce 
serait rid/cu'e * la coisommetijr, 
itwiwe de tabac, d'alcco*. de ma¬ 
tières grasses ot de café. Mon. Leur 
raisonnement est drfé :e*»l 1$ ex¬ 
pliquent que le fait de fj/mer ure 
ogarette. de boire une tîère ou 
d'avaler un morceau de chocolat 
agit comme un facteur de~ve la ra¬ 
tion, cômne un a nt stress, avec se* 
bierfôîts physiques ît psycholo¬ 
gue*. Ces testes participent au 
ien-étred« liridvidu;en tout cas, 
c'est ainsi qt/il tes considère. Au¬ 
trement, 3 jo*s qj€ ies rsquts liés 


au tabagisme sont bien CDr.r.j* 
oou'quoiph n c'en tien delà po¬ 
pulation ccrîîrue à fume-, si ce 
n'est... parce qjç ces cens en ont 
envie ? 

Et ncui touchent un point asien- 
De\ ■ faine pression sur tes ïnive¬ 
rtus, pojrstit le Dr Warburtoa 
peu: qu'ih adopîerf des conpjr- 
terrien t* nor désirés cJott étr* 
considéré comme une intrusion 
fars fa tiberté hdividuefi*. Ce rr 
a^t/dér>oera*fqus. » Et not e iv 
tirfo:uteu' de confrmor aue ses 
travaux, e; cej» de ses collègues 
ne sont pas directement financés 
par ^industrie du t^jac, de l'akoci 
ou du chocolat. Pas directement, 
rrars un peu quand mène. Alef, 
ne gâchons pa; notre olaîîir ! 

I.M. 
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Source: https://www.industrydocuments.ucsf.edu/docs/pyflOOOO 




